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L'heure de la 
négociation a-t-elle

déjà sonné ?
Par Mohamed Habili

J usque-là, quel que soit
son parti-pris dans la
guerre en Ukraine, cha-

cun se doutait bien, à moins
d'être d'une grande naïveté,
qu'en fait elle n'opposait pas
tant les Ukrainiens aux
Russes, que ces derniers à
l'Otan, elle-même aux ordres
des Etats-Unis, dont le princi-
pal intérêt était dans cette
affaire d'affaiblir la Russie
autant que faire se peut, de
préférence dans tous les
domaines. En effet, ce conflit
ne se serait jamais produit
sans l'élargissement à l'est de
l'Otan, continuel depuis des
décennies. Il devait arriver un
moment où la Russie se rebif-
fe, estimant que sa coupe
était pleine, que toute nouvel-
le avancée de l'Otan dans sa
direction était le début de son
envahissement. Ce moment
étant arrivé, la Russie a
comme de juste envahi
l'Ukraine, le prochain pays
frontalier à basculer dans
l'Otan si elle n'y avait pas mis
à point nommé son holà. Près
de neuf mois de guerre se
sont soldés par la situation
que tout le monde connaît,
qui affecte le monde entier,
plus ou moins gravement il est
vrai, mais dont on voit déjà
qu'elle ne serait pas suppor-
table si ce qui l'a causée était
appelé à se prolonger dans le
temps. Dans toute guerre, il y
a le temps des combats, puis
celui de la négociation, les
deux pouvant d'ailleurs se
chevaucher lors du passage
de l'un à l'autre. 

Suite en page 3

Le rôle de la société civile dans l'élaboration des politiques publiques se confirme
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Le cri du cœur du Pr Ghania Gasti, cheffe de service psychiatrie à l'hôpital Frantz-Fanon

En Algérie, le secteur de la Santé mentale ne cesse de flancher et de subir les affres des maux
les plus affligeants. Que dire des conditions et des problèmes auxquels sont confrontés, chaque
jour que Dieu fait, ceux qui exercent au sein de ces établissements hospitaliers, si ce n'est que

c'est une dérive sans fin. Manque de personnel, de matériel, de médicaments… sans parler de la
gestion pour le moins anarchique des services psychiatriques. C'est le constat dressé par 

Mme Ghania Gasti, Professeur, cheffe de service B à l'hôpital Frantz-Fanon de Blida. Page 2
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Le manque d’eau
«n’est pas passager»

en Algérie…
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La situation est passée 
de «grave à catastrophique»

Maintenir et améliorer les subventions de l’Etat aux catégories vulnérables
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La situation est passée de «grave à catastrophique»
Le cri du cœur du Pr Ghania Gasti, cheffe de service psychiatrie à l'hôpital Frantz-Fanon 

Mercredi 16 novembre 2022

Par Meriem Benchaouia 

L
e bilan dressé par la
responsable du service
en question  donne
froid dans le dos. Selon

elle, la situation est passée de
«grave à catastrophique». À
maintes reprises, elle a alerté sa
hiérarchie sur les conditions de
travail à flux tendu. «C'est une
réalité très amère à laquelle on

est confronté. La situation s'est
malheureusement détériorée.
Cela va de mal en pis», a-t-elle
déploré. L'insuffisance de
moyens a des conséquences
incontestablement fâcheuses
voire dramatiques, qui mettent
à rude épreuve et les malades
et le personnel soignant. Parmi
elles, le Pr Gasti cite le manque
de vêtements, de médicaments,
de literie, de produits d'hygiène
corporelle… et la liste est non
exhaustive. «On n'a rien pour les
malades», s'indigne-t-elle.  Mais
face à ce constat qui déjà
donne le tournis, on doit com-
poser avec une situation pour le
moins inédite. Se retrouver
sans eau pendant des mois
lorsqu'on travaille en milieu hos-
pitalier d'une manière générale
et plus particulièrement dans un
service qui de par sa particulari-
té (psychiatrique) nécessite
plus que d'ordinaire un apport
conséquent en eau courante,
relève de l'impensable.  Il faut
savoir que les personnes
atteintes de pathologie psychia-
trique souffrent d'un symptôme
fréquent qui est l'incurie. Cela
consiste, entre autres, en un
désintérêt total pour leur hygiè-
ne corporelle, leur apparence
vestimentaire  et leur espace de
vie. Alors, pour  permettre
d'améliorer la prise en charge
de ces derniers, il faut conju-
guer les efforts de tout le per-
sonnel et cela passe inévitable-
ment par l'implication des res-
ponsables qui jusqu'à présent
s'en lavent les mains. Et des
efforts, la cheffe de service ne
cesse d'en fournir pour au final
n'obtenir que de maigres résul-
tats. «On est resté sans eau
pendant cinq mois et lorsque j'ai
créé la polémique concernant
cette situation, les choses ont
commencé à évoluer. Il est vrai
que les responsables ont tenté
vainement de régler le problè-
me, après l'ouverture d'une

enquête. Ils ont enfin remplacé
le moteur défaillant par un neuf,
qui n'a tenu qu'une semaine», a-
t-elle expliqué. Et d'ajouter :
«Pour pallier cet état de fait, les
employés sont obligés d'aller
chercher l'eau là où elle se trou-
ve, en l'occurrence  à l'extérieur
du service. A l'aide de jerricanes
qu'ils remplissent, nous tentons,
tant bien que mal de maintenir un
minimum d'hygiène».

Quand l'incompétence
fait loi, le 

Pr Gasti se bat
Faire face à une situation des

plus compliquées, devoir com-
poser avec le manque de tout,
même des choses rudimen-
taires, gérer un service psychia-
trique avec tout ce que cela
implique sur le plan personnel et
professionnel, faire preuve d'ab-
négation, donner de soi pour les
malades, les soigner du mieux
qu'on peut… c'est une chose.
Mais faire face à l'incompétence,
devoir se prosterner devant la
statue à l'effigie du culte de l'in-
compétence… en est une autre.
Ne surtout pas se soumettre, tel
est le cheval de bataille de Mme

Ghania Gasti qui fait preuve
d'une détermination sans limite,
quitte à s'attirer les foudres de sa
hiérarchie. Depuis longtemps, la
cheffe de service braque les pro-
jecteurs sur les difficultés colos-
sales de la psychiatrie et  ce n'est
pas la première fois qu'elle
reproche à la direction «ses
méthodes» déplorables, dans
tout le sens du terme. «Il y a
manifestement une volonté à
peine voilée de la part du direc-
teur qui veut saboter un travail de
longue haleine que j'ai entrepris
auprès de mon équipe. En effet, il
s'octroie le droit de faire des
mutations qui sont, soit dit en
passant illégales, sans même
m'informer ou me consulter au
préalable. Mise devant le fait

accompli, je me retrouve avec
soit une diminution du nombre de
personnel paramédical, soit avec
des employés que je ne désire
avoir dans mon service. 

Je tiens à préciser que ces
agissements ne relèvent pas des
prorogatifs du directeur ; seul le
professeur chef de service peut
demander un changement de
poste pour l'un de ses employés
le cas échéant, et ce, pour des
raisons multiples. Il est à noter
que l'employé a aussi le droit d'en
faire la demande évidemment»,
a-t-elle déclaré. «Force est de
constater que dans cet hôpital, la
mutation est devenue un moyen
pour mettre sous silence d'in-
nombrables dépassements de la
part du personnel hospitalier.
C'est ainsi qu'au lieu de sanction-
ner en appliquant ce que la légis-
lation prévoit  dans ce genre de
cas et ce pour  mettre fin à toute
cette mascarade, on se contente
de  faire, si je puis m'exprimer de
la sorte, le jeu des chaises musi-
cales. En somme, l'employé en
tort se voit muter dans un autre
service. Ce n'est pas pour rien
que le baromètre de l'absentéis-
me dans cet hôpital atteint ses
extrêmes», poursuit-elle.

L'omerta en psychia-
trie est telle, que

dénoncer c'est faire
face à un mur

Ne plus être résigné, ne plus
cautionner ces dysfonctionne-
ments, ne plus se satisfaire du
peu qu'on nous jette littérale-
ment comme des miettes, avoir
cette volonté farouche de faire
évoluer les choses mais surtout
dénoncer, et crier aussi fort
qu'on peut pour exorciser cette
injustice à laquelle on fait face
lorsqu'on ose dire faire tout sim-
plement son travail.  Voilà ce
qu'endure au quotidien le Pr Gasti
qui se trouve  exposée telle une
cible à des représailles et une

intention  de dénigrement dans
le seul but de la discréditer
auprès de tout le monde, à com-
mencer par son personnel soi-
gnant. «Quand je donne des ins-
tructions à mon équipe, le direc-
teur en question s'insurge et
conteste mes décisions en impo-
sant les siennes. Il va jusqu'à
faire passer devant le conseil de
discipline toute personne qui suit
mes consignes», a-t-elle affirmé.
«J'ai même reçu une note de sa
part dans laquelle il est mention-
né que je n'ai pas le droit d'hos-
pitaliser des malades venant
d'autres wilayas. Inutile de préci-
ser que nul n'a le droit de décider
à la place du chef de service
quel qu'il soit, il est le seul maître
à bord», a ajouté la cheffe de ser-
vice. «Poussant la mesquinerie
jusqu'à son apogée, on m'a pri-
vée d'internet dont l'usage, de
nos jours, est plus qu'indispen-
sable», a-t-elle regretté.

Le système 
de gestion hospitalière

doit changer
Il n'y a incontestablement pas

de solution miraculeuse à une
telle situation, car rien n'est plus
tenace qu'une habitude, et l'habi-
tude de la médiocrité ne déroge
pas à cette règle. Cependant
toute solution, quelle qu'elle soit,
nécessite un changement. Dans
ce sens, notre interlocutrice inci-
te les autorités concernées à
revoir la politique de gestion des
hôpitaux. «C'est tout le système
de gestion hospitalière qui doit
changer», dira-t-elle. «Il est temps
d'y remédier car nous avons, plus
que jamais, besoin de personnes
compétentes. Pour que cela face
sens, il faut, en définitive, placer
les personnes qu'il faut avec les
diplômes qu'il faut», a-t-elle sug-
géré.

Vous n'aurez pas 
mon désarroi…

Peu importe l'état déprimant
de la santé mentale, le Pr Gasti
met de côté ses états d'âme afin
d'être plus performante.
Travailleuse acharnée, repous-
sant souvent ses limites, elle ne
compte pas renoncer. Bien que
les obstacles qui se dressent sur
sa route soient des plus
opaques, la cheffe de service
envisage de les vaincre. 

«C'est épuisant de travailler
dans des conditions pareilles,
mais je le fais en premier pour
les malades et ensuite parce que
je suis habitée par cette profes-
sion. Si je pars tout le monde
part», nous confie-t-elle. Le
moins qu'on puisse dire est
qu'elle est toujours présente et à
l'écoute. Elle n'hésite, d'ailleurs,
jamais à motiver et à soutenir
son personnel. Et dans cette
dynamique, elle s'accroche avec
l'espoir chevillé au corps. 

M. B.

Tizi Ouzou
Distribution de plus de

200 logements sociaux et
400 aides à l'habitat rural 

Des aides à l'habitat rural et
des logements sociaux ont été
distribués, hier à Tizi-Ouzou,
dans le cadre de la célébration
du 68e anniversaire du
déclenchement de la guerre de
Libération nationale. En effet,
les bénéficiaires de la formule
logement public locatif au
nombre de 221, issus des
communes de Boghni, Irdjen,
Yatafene, Ait Toudert, Ain
Zaouia Iferhounene, Beni
Yenni, Tizi Ghenif et M'kira, ont
reçu les clés de leurs
habitations. Tandis que 440
aides à l'habitat rural ont été
distribuées à l'occasion, au
profit de bénéficiaires issus
d'une cinquantaine de
communes de la wilaya de Tizi
Ouzou. Dans son allocution
prononcée à l'entame de cette
cérémonie abritée par la
maison de la culture Mouloud-
Mammeri  de Tizi Ouzou, le
wali, Djilali Doumi, a annoncé
la livraison de pas moins de 
5 000 logements sociaux
durant le premier trimestre de
2023, sans compter les autres
formules, rassurant ainsi les
milliers voire les dizaines de
milliers de demandeurs de ce
type de logement qui attendent
leur tour depuis des années et
des décennies pour certains. Il
a rappelé que depuis janvier
écoulé il a été procédé à la
distribution de pas moins de 
7 625 logements à travers les
différentes communes. De son
côté, le président de
l'Assemblée populaire de
wilaya, Mohammed Klalèche, a
déploré le retard qu'accusent
les différents programmes de
réalisation de logements à Tizi
Ouzou, dont certains
remontent à la première
décennie des années 2000,
impactant négativement les
récents programmes pour
différentes raisons, dont le
manque de foncier public pour
implanter notamment les
logements AADL. Il a saisi
l'occasion pour appeler les
pouvoirs publics à l'inscription
de nouveaux programmes de
logements sociaux et d'aides à
l'habitat rural. Hamid Messir

 En Algérie, le secteur de la Santé mentale ne cesse de flancher et de subir les affres des maux les plus affligeants.
Que dire des conditions et des problèmes auxquels sont confrontés, chaque jour que Dieu fait, ceux qui exercent au
sein de ces établissements hospitaliers, si ce n'est que c'est une dérive sans fin. Manque de personnel, de matériel,
de médicaments… sans parler de la gestion pour le moins anarchique des services psychiatriques. C'est le constat

dressé par Mme Ghania Gasti, Professeur, cheffe de service B à l'hôpital Frantz-Fanon de Blida. 
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Le rôle de la société civile dans l'élaboration
des politiques publiques se confirme

Premières assises nationales de l'ONSC 

Par Louisa A. R.

L
e Premier ministre,
A ï m e n e
Benabderrahmane, qui
a présidé ces assises, a

affirmé que cette 1re édition se
veut le couronnement d'un long
processus de mise en œuvre de
la vision du président de la
République, pour la consécra-
tion d'une société civile libre et
capable d'assumer ses respon-
sabilités. Ces assises sont le
couronnement d'un long proces-
sus élaboré qui a permis à notre
pays de consolider son tissu ins-
titutionnel pour la première fois
dans son histoire, a-t-il ajouté.
Selon le Premier ministre,
l'Observatoire national de la
société civile (ONSC) est un
acquis important et constitue un
autre jalon qui vient concrétiser
la vision du président de la
République du rôle et de la place
de la société civile dans le cadre
de son projet de développement
et son engagement pour l'édifi-
cation d'une société civile libre,
active et capable d'assumer ses
responsabilités en tant qu'instru-
ment d'évaluation de l'activité
publique au service du citoyen.
Ces assises constituent, a-t-il

soutenu, une première étape
pour évaluer l'action de
l'Observatoire depuis son instal-
lation en décembre 2021 et sont
le couronnement des différentes
rencontres et conférences orga-
nisées à travers les différentes
wilayas du pays, en vue de faire
un diagnostic adéquat de la réa-

lité de la société civile, de ses
préoccupations et de ses aspira-
tions et définir les mécanismes
et les moyens de promouvoir
son rôle. Cette étape est cruciale
et constitue le point de départ
pour asseoir les bases d'une par-
ticipation plus organisée et plus
efficace de la société civile et

d'une contribution plus large au
projet de développement natio-
nal, a encore déclaré le Premier
ministre. Cette rencontre verra la
participation de l'ensemble des
composantes de la société civile,
dont des associations, des orga-
nisations, des unions et des syn-
dicats nationaux. L. A. R

 Afin d'aborder les différents obstacles auxquels fait face la société civile, tout en
examinant les mécanismes à même de renforcer son rôle de partenaire dans l'élaboration
des politiques publiques, l'Observatoire national de la société civile organise, depuis hier,

ses premières assises à Alger. 

Le projet de loi de finances
complémentaire (PLFC 2022)

a été présenté, hier, par le
ministre des Finances, Brahim
Djamel Kassali, devant la
Commission des affaires écono-
miques et financières du Conseil
de la nation. Plusieurs mesures
de redressement liées à la loi de
finances 2022 et destinées
essentiellement à la couverture
des dépenses supplémentaires
ont été prévues. Les principaux
changements introduits au PLFC
concernent le prix référentiel du
baril de pétrole fixé à 60 USD au
lieu de 45 USD retenu au titre de
la LF 2022, et le cours du marché
estimé à 70 USD au lieu de 50
USD dans la loi de finances
2022.Une hausse de 3,8 % a été
enregistrée dans les importa-
tions des marchandises ainsi
que la prise en charge de l’inci-
dence financière des dépenses
supplémentaires au titre du bud-
get de fonctionnement d’un
montant global de 1 385 mil-
liards DA, outre la couverture
des besoins supplémentaires
enregistrés au titre du budget
d’équipement d’un montant glo-
bal de crédits de paiement esti-

més à 366 milliards DA. Compte
tenu de ces indicateurs, l’on pré-
voit «39 mds USD d’exportations
d’hydrocarbures à la fin de 2022,
soit une augmentation de 40,4 %
et 38,5 mds USD d’importations
de marchandises, soit un taux de
croissance de 15 %».

Ainsi, la balance des paie-
ments au titre de la LFC atteindra
+983 millions USD, alors que les
réserves de change s’élèveront à
46,28 mds USD, soit l’équivalent
de 12 mois d’importations de
marchandises et de services. La
loi de finances complémentaire
prévoit un taux de croissance de
3,44 % et une augmentation du
PIB hors hydrocarbures à 4,3 %,
selon M Kassali.

Cette même loi, est-il indiqué,
se focalise essentiellement sur la
mise en œuvre de mesures
urgentes et prioritaires en vue de
répondre aux grands objectifs
devant booster l’activité écono-
mique et relancer la croissance,
outre la réduction de la dépen-
dance aux hydrocarbures.

Aussi, la présente loi vise à
maintenir et améliorer les sub-
ventions de l’Etat aux catégories
vulnérables pour préserver les

acquis sociaux des citoyens, a
ajouté le ministre.

Par ailleurs, il a été souligné
que la hausse des recettes bud-
gétaires prévue au titre de cet
exercice s’élève à +23,2 %,
enregistrant 7 000,8 milliards DA,
y compris la fiscalité pétrolière
qui augmentera à 3 211 milliards
DA. Les dépenses budgétaires
s’élèvent à 11 610 milliards DA
au titre de la loi de finances com-
plémentaire, soit une hausse de
1 752 milliards DA par rapport à
la loi de finances 2022. Ces
dépenses, précise-t-on, concer-
nent 7 697 milliards DA alloués
aux dépenses de fonctionne-
ment, soit une hausse de 1 385
milliards DA afin de prendre en
charge principalement la contri-
bution à l’OAIC et l’ONIL ainsi
que les crédits principaux visant
à couvrir l’allocation chômage,
entre autres.  

Kassali présente le
projet de loi de

finances 2023 devant
l’APN

Le ministre des Finances,
Brahim Djamel Kassali, a présen-

té aussi, dans la journée d’hier,
le projet de loi de finances (PLF
2023) devant l’APN. Le PLF 2023
a été élaboré sur la base d’un
prix référentiel prévisionnel du
baril de pétrole de 60 dollars
pour la période entre 2023 et
2025, un taux de croissance
moyen de 4,1 % en 2023 et de
4,4 % en 2024 et un niveau d’in-
flation de 5,1 % en 2023 et de 
4,5 % en 2024 et 4,0 en 2025. Le
projet de loi de finances prévoit
pour l’année prochaine une aug-
mentation des recettes budgé-
taires totales à 7 901,9 milliards
de dinars et 13 786,8 milliards de
dollars de dépenses, réparties
sur les dépenses de fonctionne-
ment, qui augmenteront à 
9 767,6 milliards de dinars
(+26,9 %) et les dépenses 
d’équipement qui seront en
hausse à 4 019,3 milliards de
dinars (+2,7 %) par rapport à la
loi de finances complémentaire
(LFC) 2022. Le déficit budgétaire
devrait passer de 4 092,3 mil-
liards de dinars (-15,9 du PIB)
dans les prévisions de clôture
pour 2022 à un déficit moyen de
5 720,0 milliards de dinars sur la
période 2023-2025 (-20,6 % du

PIB). Par ailleurs, les recettes
des exportations de biens
devraient atteindre en 2023 un
montant de 46,3 milliards de dol-
lars américains, contre 44,4 mil-
liards de dollars dans les prévi-
sions de la LFC 2022. Ces
recettes devraient enregistrer
une «légère hausse» à 46,4 mil-
liards de dollars en 2024 et à
45,8 milliards de dollars en 2025. 

Massi S./APS

Le projet de loi de finances complémentaire 2022 présenté au Sénat

Maintenir et améliorer les subventions
de l'Etat aux catégories vulnérables

L'heure de la 
négociation a-t-elle 

déjà sonné ?
Suite de la page une

L es Américains les pre-
miers ont estimé que ce
dernier était arrivé, que

prolonger le précédent n'était
pas dans leur intérêt, ni dans
celui des Ukrainiens, ni d'au-
cune partie en Europe. Ils l'ont
aussitôt fait savoir à Kiev, en
lui conseillant d'abord d'éviter,
la chose étant du mauvais
effet à l'échelle internationale,
de paraître repousser toute
négociation qui ne soit précé-
dée du retrait de tous les terri-
toires occupés, et de l'autre de
l'arrivée au pouvoir en Russie
de quelqu'un d'autre que
Vladimir Poutine. Ce conseil
est du reste déjà dépassé,
puisque maintenant ils enga-
gent les Ukrainiens à faire des
demandes réalistes, leur lais-
sant entendre du même coup
que tous les territoires occu-
pés ne sont pas restituables,
qu'il en ait qu'il n'est pas rai-
sonnable de chercher à
reprendre, la Crimée par
exemple. Quant à faire du
départ de Vladimir Poutine un
préalable à la négociation,
c'est tout simplement de la
folie. Autant chercher à s'em-
parer de Moscou. Bien sûr les
Américains ne le disent pas
dans ces termes, mais l'esprit
y est, à la façon dont ils s'y
prennent pour amener les
Ukrainiens à composition. Le
monde, leur expliquent-ils, est
plus que fatigué de cette guer-
re. Ceux-là mêmes qui sont
leurs amis s'inquiètent de plus
en plus des conséquences
économiques et politiques sur
leur propre stabilité interne.
L'hiver est déjà là, qui peut
être exceptionnellement froid,
dans un contexte où la pénu-
rie d'énergie n'est pas une
simple vue de l'esprit. Au
contraire, elle tendrait plutôt à
se réaliser, en dépit des capa-
cités théoriques, plus que suf-
fisantes quant à elles. Janet
Yellen, la secrétaire d'Etat au
Trésor, a exprimé cela de la
façon la plus simple, la plus
éloquente, parce que la plus
directe : l'économie mondiale
irait beaucoup mieux si la
guerre se terminait. Les
Américains en sont encore, il
est vrai, à dire que la négocia-
tion n'est pas leur affaire, mais
celle des Ukrainiens, qui y
viendront au moment choisi
par eux. Mais ils n'envisagent
déjà plus que les Ukrainiens
s'y refusent encore pendant
longtemps, sachant que les
Russes ont déjà fait savoir leur
disponibilité à s'y engager
sans plus attendre. M. H.
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Par Hatem D.

U
ne série de rencontres
historiques intitulée
«Sessions de la
mémoire», qui réunis-

sent périodiquement des univer-
sitaires et des professeurs avec
des moudjahidine, a été lancée,
lundi, à la Faculté des lettres et
arts de l'Université d'Oran-1
«Ahmed-Ben-Bella».

Le recteur de l'Université,
Mustapha Belhakem, a souligné
que «l'initiative de l'Université
d'organiser des rencontres pério-

diques qui réunissent des étu-
diants et des professeurs de
diverses facultés avec des per-
sonnalités ayant participé à la
révolution du 1er novembre 1954,
vise à créer une passerelle de

communication entre la nouvelle
génération d'étudiants avec des
combattants qui ont arraché l'in-
dépendance nationale dont les
générations actuelles savourent
sa richesse». Il a ajouté que les

rencontres, qui seront organi-
sées chaque quinzaine dans
l'une des facultés de l'Université
d'Oran-1, seront animées par
une figure révolutionnaire qui
présentera son témoignage sur
les événements qu'elle a vécus
lors de la préparation de la lutte
armée ou lors de la révolution.
M. Belhakem a salué la forte pré-
sence des étudiants et des pro-
fesseurs lors de la première ses-
sion, ce qui confirme, selon lui,
l'attachement des nouvelles
générations aux valeurs et aux
exploits de la glorieuse révolu-
tion du 1er novembre. Pour sa
part, le moudjahid Fartas
Houcine, du premier contingent
de la guerre de Libération, en
tant que premier invité de cette
série historique, a salué l'initiative
de l'Université d'Oran-1 d'organi-
ser des rencontres entre la famil-
le universitaire et les moujahidine
«pour parvenir à une communi-
cation entre deux générations,
dont l'une a contribué à la restau-

ration de la souveraineté nationa-
le, et la seconde est tenue de
préserver la souveraineté, de
construire l'Algérie et de travailler
à sa prospérité».

Le moudjahid, qui a rejoint la
guerre de Libération en 1954, a
donné son témoignage sur les
conditions de préparation de la
révolution à Oran et les wilayas
voisines sous la direction du
martyr Larbi Ben M'hidi et avec
l'aide de cinq moudjahidine char-
gés des régions, à savoir le mar-
tyr Benabdelmalek Ramdane,
tombé au champ d'honneur le 4
novembre 1954, le martyr de la
guillotine Ahmed Zabana et les
moudjahidine Abdelhafid
Boussouf, Hadj Benalla et Fartas
Mohamed. Il a également souli-
gné les conditions difficiles ren-
contrées par le premier contin-
gent de la glorieuse guerre de
Libération du 1er novembre, lors
des préparatifs de la lutte armée,
en raison notamment du
manque d'armes. H. D.

Université d'Oran-1 (Ahmed-Ben-Bella) 

Lancement de la série de rencontres
historiques «Sessions de la mémoire»

L' université algérienne
connaît des «mutations
positives conformes aux

aspirations des étudiants», a affir-
mé, lundi à Tipasa, le président
de la Ligue nationale des étu-
diants algériens (LNEA),
Aboubakr Moulay.

«L'université algérienne a
enregistré un saut qualitatif, au
double plan pédagogique et
social», a soutenu M. Moulay
dans une déclaration à la presse,

en marge d'une manifestation
organisée à l'occasion du 34e

anniversaire de la fondation de la
Ligue nationale des étudiants
algériens et abritée par le Centre
universitaire de Tipasa.

La stratégie du secteur de
l'Enseignement supérieur visant
à encourager l'ouverture de l'ins-
titution universitaire sur son envi-
ronnement, notamment écono-
mique, en plus de l'adoption de
programmes incitateurs à l'inno-

vation et à l'intégration du monde
de l'entrepreneuriat, s'inscrit «au
cœur des aspirations et ambi-
tions des étudiants», a-t-il souli-
gné. La LNEA œuvre, en tant que
partenaire du secteur, à «accom-
pagner ces mutations et à les
encourager, notamment concer-
nant l'investissement dans le
monde du numérique et de l'en-
trepreneuriat, au travers de la
mise au point d'un programme
scientifique annuel, de nature à

permettre l'émergence de talents
et la valorisation des initiatives et
les innovations des étudiants», a
soutenu M. Moulay.

Des cadres de l'université et
des membres d'organisations
estudiantines ont été honorés
lors de cette manifestation initiée
dans le sillage des activités célé-
brant le 68e anniversaire du
déclenchement de la glorieuse
guerre de Libération nationale.

H. D.

Ligue nationale des étudiants algériens 

L'université algérienne connaît des
«mutations positives»

L' écriture de soi constitue
un moyen de communi-
cation à «ressusciter» et

à actualiser pour mieux
répondre aux exigences des
temps modernes, ont considéré
lundi les participants à un sémi-
naire international sur «L'écriture
de soi, mutations culturelles et
linguistiques d'un genre littérai-
re», organisé à l'université
Frères Mentouri (Constantine-1).

Mettant l'accent sur l'impact
psychologique de ce genre litté-
raire qui a existé depuis la nuit
des temps, les participants au
séminaire international, qui s'est
déroulé en présentiel et en
ligne, ont appelé à la récupéra-
tion de ce genre littéraire consi-
déré comme un moyen de com-

munication au profit des jeunes
générations, de plus en plus
«otages» de l'utilisation démesu-
rée des nouvelles technologies
de communication (TIC), ont-ils
estimé.

A ce titre, la présidente du
séminaire, Hanane Logbi, du
Laboratoire sciences du langa-
ge, analyse du discours et
didactique, a insisté sur l'impor-
tance de «lancer des études sur
cette pratique littéraire et
essayer de l'adapter avec les
données des temps actuels afin
de permettre aux jeunes notam-
ment de l'adopter comme un
moyen efficace leur permettant
de se faire mieux comprendre».

L'intervenante a indiqué que
l'organisation de ce séminaire

international a pour objectif de
«collecter le maximum d'infor-
mations scientifiques sur cette
écriture, en vue de proposer
des méthodes pour mieux la
rentabiliser au profit d'une
société en constante métamor-
phose».

Considérant que l'écriture de
soi constitue un espace de
liberté et un moment de paix, un
temps de réflexion et également
un besoin d'être compris,
Hanane Logbi a indiqué qu'il
était temps d'«investiguer» ce
domaine pour trouver de nou-
veaux champs d'action pour ces
nouvelles générations qui gran-
dissent dans une atmosphère
toute différente.

Des modèles d'écriture de

soi, l'impact qu'ils ont eu pour
combler les failles et la restruc-
turation de soi ont été présentés
en ligne au cours du séminaire
international par le Professeur
Sophie Nicolaides-Salloum de
l'université arabe de Beyrouth et
le Professeur Ilham Slim-Hoteit
de l'université libanaise.

Ont pris par au séminaire
international, organisé à l'initiati-
ve du Laboratoire sciences du
langage, analyse du discours et
didactique (Université
Constantine-1), des spécialistes
en Lettres et Langues de 17 uni-
versités du pays, ainsi que des
spécialistes de Tunisie, de
France, du Liban, de Libye et du
Cameroun, entre autres. 

Racim C.

Rencontre autour de «L'écriture de soi»

Hanane Logbi : «Il est temps d'investiguer ce domaine»

Accidents de la circulation
25 morts et 1 457

blessés en une semaine 
Vingt-cinq personnes sont
décédées et 1 457 autres ont
été blessées dans 1 157
accidents de la circulation
survenus à travers les
différentes régions du pays
durant la période allant du 6 au
12 novembre, indique, hier, un
bilan hebdomadaire de la
Protection civile.  
Le bilan le plus lourd a été
enregistré dans la wilaya de
Ain-Defla où trois personnes
sont décédées et 24 autres ont
été blessées dans 21 accidents
de la circulation, précise la
même source.
Durant la même période, les
équipes de la Protection civile
ont procédé à l'extinction de
941 incendies urbains,
industriels et autres, les plus
importants ayant été
enregistrés dans les wilayas
d'Alger (116 incendies), Blida
(62) et Tizi-Ouzou (47).
Les équipes de la Protection
civile ont également effectué 
4 529 interventions pour le
sauvetage de 334 personnes
en situation de danger et
exécuté 3 978 opérations
diverses d'assistance.

Hayet F.

Le recteur, Mustapha Belhakem, a souligné que «l'initiative de l'Université d'organiser des rencontres périodiques qui
réunissent des étudiants et des professeurs de diverses facultés avec des personnalités ayant participé à la révolution du

1er novembre 1954, vise à créer une passerelle de communication entre la nouvelle génération d'étudiants avec des
combattants qui ont arraché l'indépendance nationale dont les générations actuelles savourent la richesse».



Par Farid L.

D
eux de ces projets
seront implantés par
des investisseurs pri-
vés dans la région

d'Aïn Barbar, commune de
Séraïdi, le troisième projet sera
implanté dans la commune de
Chetaïbi, soulignent les services
de la Direction de la pêche mari-
time et de l'aquaculture de la
wilaya d'Annaba.   

Les promoteurs de ces pro-
jets bénéficieront de lots de ter-
rain destinés à abriter leurs
investissements, afin de déve-
lopper la production et offrir de
nouvelles opportunités d'emploi
dans ces zones rurales, indique
la même source.

Le secteur de la Pêche et de
l'aquaculture dans la wilaya
d'Annaba enregistre, par ailleurs,
un modèle réussi d'aquaculture,
réalisé dans une exploitation
agricole de la commune de
Cheurfa, indiquent les mêmes

responsables, précisant que la
production dans ces exploita-
tions sera étendue au tilapia et
au mulet.    

Des sessions de formation
destinées à encourager l'inves-
tissement dans cette filière
seront organisées en collabora-
tion avec la Chambre de la
pêche maritime et de l'aquacul-
ture, indiquent, en outre, les res-
ponsables de la Direction du
secteur dans la wilaya d'Annaba.  

A noter que la wilaya
d'Annaba produit annuellement
8 500 tonnes de poissons d'éle-
vage, toutes espèces confon-
dues, y compris les mollusques
et les crustacés, un niveau de
production encore en-deçà de la
demande sur le marché où les
prix à la consommation demeu-
rent élevés, soulignent les res-
ponsables du secteur. 

F. L.
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Nouveaux projets d'investissement
dans la wilaya d'Annaba 

L e chômage est reparti
légèrement à la hausse au
Royaume-Uni, à 3,6 % fin

septembre, a annoncé, hier,
l'Office britannique des statis-
tiques (ONS).

Les salaires, mangés par l'in-
flation, continuent de reculer en
termes réels, selon la même
source. Le chômage a atteint 
3,6 % pour les trois mois ache-
vés fin septembre, après 3,5 % à
fin août, selon l'ONS. Le chiffre à
fin septembre reflète notamment

la hausse du nombre de
Britanniques sortis du marché du
travail depuis la pandémie de
Covid, en raison de maladies de
longue durée, selon les données
de l'ONS. Le chômage reste tou-
tefois à ses niveaux les plus bas
en près de 50 ans dans ce pays,
selon la même source. Les mois
d'août et septembre «ont vu plus
d'un demi-million de journées de
travail perdues en raison de
grèves» en cumulé, le chiffre «le
plus élevé sur deux mois en plus

d'une décennie», note sur Twitter
Darren Morgan, directeur des
statistiques économiques de
l'Office national des statistiques
(ONS). «Lutter contre l'inflation
est ma priorité absolue et cela
guide les décisions difficiles sur
les impôts et les dépenses que
nous annoncerons jeudi dans la
présentation budgétaire», a pour
sa part réagi le Chancelier de
l'Echiquier, Jeremy Hunt, dans
un communiqué. «Restaurer la
stabilité et faire baisser la dette

est notre seule option pour rédui-
re l'inflation et limiter la hausse
des taux d'intérêt», a-t-il ajouté,
alors que la Banque d'Angleterre
a augmenté régulièrement son
taux directeur ces derniers mois
pour tenter de calmer l'inflation.

Le nombre de personnes ne
travaillant pas en raison de mala-
dies de longue durée a dépassé
les 465 000 fin septembre, un
chiffre multiplié par plus de six
depuis le début de la pandémie.

Salima K.

Royaume-Uni

Le chômage repart légèrement 
à la hausse fin septembre

L e produit intérieur brut
(PIB) des Pays-Bas a dimi-
nué de 0,2 % au troisième

trimestre 2022 par rapport au tri-
mestre précédent, selon une
première estimation de l'Office
central des statistiques (CBS)
publiée hier. Le recul est princi-
palement dû à la baisse des
investissements (-1,7 %), en par-
ticulier dans le logement et les

infrastructures, a précisé le CBS
dans un communiqué. La
consommation publique a égale-
ment légèrement diminué, tandis
que les ménages ont dépensé
un peu plus qu'au deuxième tri-
mestre (+0,1 %). Les importa-
tions (+1 %) et les exportations
(+0,9 %) de biens et services ont
également augmenté, selon
l'Office. «Les services financiers,

l'industrie du commerce, des
transports et de l'hôtellerie et l'in-
dustrie de la construction en par-
ticulier, ont apporté une contribu-
tion négative au développement
économique», a déclaré le CBS.
Mais «les services aux entre-
prises ont apporté la contribution
la plus positive», a-t-il ajouté.

Sur une base annuelle, l'éco-
nomie a augmenté de 3,1 %, en

raison du fait que les mesures
sanitaires impactaient l'écono-
mie néerlandaise au troisième tri-
mestre de l'année dernière, selon
le CBS. Bruxelles a prévenu la
semaine dernière que l'Europe
va entrer en récession en fin
d'année et subir une inflation
plus forte que prévu à cause de
la flambée des prix de l'énergie.

A. Y.

Pays-Bas

Le PIB recule au 3e trimestre

L e coût des denrées alimen-
taires a connu en octobre
une hausse record en

Espagne, malgré un net ralentis-
sement de l'inflation lié au recul
des prix de l'énergie, selon des
chiffres définitifs publiés hier par

l'Institut espagnol des statis-
tiques (INE). Les produits alimen-
taires ont progressé de 2,3 % sur
un mois et de 15,4 % sur un an, a
précisé l'INE dans un communi-
qué, ajoutant que ce chiffre est
«le plus élevé depuis le début de

la série statistique en janvier
1994».  

La hausse, liée à l'augmenta-
tion du coût des intrants agri-
coles et à des récoltes pénali-
sées par la sécheresse, a été par-
ticulièrement marquée en ce qui

concerne les légumes frais
(+25,7 % sur un an), les œufs
(+25,5 %) le lait (+25 %), l'huile
(+23,9 %) et les céréales 
(+22,1 %). 

L'INE a, par ailleurs, confirmé
sa première estimation de l'infla-

tion, qui a atteint le mois dernier
7,3 % sur un an, soit 1,6 point de
moins que le niveau du mois de
septembre (8,9 %) et 3,5 points
de moins que le record de juillet
(10,8 %). 

N. T.

Espagne

Hausse record des prix alimentaires en octobre

Marchés 
La Bourse de

Tokyo hésite face
à l'incertitude
monétaire aux

Etats-Unis
Les indices de la Bourse de
Tokyo connaissaient des
fortunes diverses hier dans la
matinée, alors que les
investisseurs guettaient les
futures orientations monétaires
de la Réserve fédérale
américaine (Fed). L'indice
Nikkei des 225 valeurs vedettes
japonaises perdait ainsi 0,15 %
à 27 920,49 points vers 01h20
GMT, tandis que l'indice élargi
Topix gagnait 0,11 % à 
1 959,05 points. Le dollar
remontait face au yen, à raison
d'un dollar pour 140,19 yens
vers 01h20 GMT, contre 139,89
yens lundi à 21h00 GMT. L'euro
progressait aussi face à la
monnaie japonaise, à 144,71
yens contre 144,47 yens la
veille, et valait 1,0324 dollar
contre 1,0327 dollar lundi.
Le marché du pétrole reculait :
vers 00h15 GMT le baril de WTI
cédait 0,55 % à 85,40 dollars et
le baril de Brent de la mer du
Nord abandonnait 0,37 % à
92,80 dollars.

Agences 

 Trois nouveaux projets dans la filière de l'aquaculture seront lancés «prochainement» dans la wilaya d'Annaba, dans le cadre
des dispositions de la nouvelle loi sur l'investissement, indiquent les services concernés de la wilaya. 
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Béchar/ Pour améliorer les conditions de vie de leurs populations

Par Younès H.

«L
es projets et infra-
structures réalisés
dans les zones
éloignées des dif-

férentes régions du pays sont le
reflet concret des promesses
tenues auparavant par le prési-
dent de la République,
Abdelmadjid Tebboune, pour
désenclaver totalement ces
zones et améliorer les conditions
socio-économiques de leurs
populations, comme c'est le cas
de la wilaya de Béchar», a préci-
sé à la presse M. Ammour, en
marge de sa visite de travail
d'une journée dans cette wilaya.

Le médiateur de la
République a visité les zones
éloignées de Guetrani, Fendi
dans la commune frontalière de
Béni-Ounif et celle de Nif R'ha,
dans le commune de Béchar.
A Guetrani, Madjid Ammour s'est
enquis des différentes opéra-
tions réalisées dans le cadre des
programmes de développement
pour l'amélioration  des condi-
tions de vie de la centaine d'habi-
tants de cette zone. Il s'agit de la
réhabilitation de l'unique école
primaire de cette zone où sont
scolarisés 89 élèves, en plus de
sa dotation d'une station de gaz
propane pour chauffer ses cinq
classes, ainsi que la réalisation
d'une nouvelle cantine scolaire
de 100 repas par jour. Un mon-
tant de plus de 14 millions de DA
a été dégagé au titre du
Programme communal de déve-
loppement (PCD) pour la
concrétisation de ces deux opé-
rations. 

Cette même zone a aussi
bénéficié d'une opération d'équi-
pement en pompe d'un forage
pour l'alimentation en eau
potable (AEP) de ses habitants
et d'un réseau public d'éclairage
avec un financement de plus de
sept millions DA, dégagé égale-
ment au titre des opérations
PCD. Auparavant, un réseau
public de transport de l'énergie
électrique sur un linéaire de 11,9
km a été concrétisé, ce qui a per-
mis le raccordement au réseau
électrique de 72 foyers de cette
zone. Le Médiateur de la

République s'est rendu par la
suite à la zone Fendi, située à
une trentaine de kilomètres au
sud de la commune de Beni-
Ounif, où il s'est enquis des pro-
jets réalisés au profit des habi-
tants de cette localité, à savoir un
réseau d'AEP d'un kilomètre et
de son raccordement à un châ-
teau d'eau d'une capacité de
stockage de 50 m3. 

M. Ammour a donné, in situ,
le coup d'envoi officiel de la sta-
tion de gaz propane destinée
également aux besoins de chauf-
fage et de la cantine scolaire de
l'unique école primaire de cette
zone, qui compte 18 élèves. Les
deux opérations ont nécessité un
investissement de plus de 11 mil-
lions de DA pour leur concrétisa-
tion. La zone de Fendi, à voca-
tion agro-pastorale, a également
bénéficié d'opérations 
d'aménagement urbain avec un
financement de plus de 21 mil-
lions de DA, et ce, dans le but
d'améliorer les conditions de vie
des habitants et d'embellir leur
milieu, ont indiqué des respon-
sables locaux du secteur de
l'Urbanisme. La zone éloignée
de Nif R'ha, dans la commune de
Béchar, a été l'autre étape de la
visite de travail de M. Ammour.

Dans cette zone, d'une centaine
d'habitations, le Médiateur de la
République s'est enquis égale-
ment des projets lancés au profit
des habitants, à savoir la réalisa-
tion d'un réseau d'assainisse-
ment de 1 500 mètres linéaires,
une opération d'amélioration de
la voirie sur un linéaire d'un kilo-
mètre et l'aménagement urbain
au profit des habitants. 

Ces deux opérations d'un
coût de plus de 29 millions de

DA ont contribué sensiblement à
l'amélioration du cadre de vie
dans cette zone, selon les décla-
rations des habitants au
Médiateur de la République.
Madjid Ammour a achevé sa visi-
te de travail dans la wilaya en se
rendant au siège local de la
médiation de la République, où il
a pris connaissance du proces-
sus de prise en charge des
doléances des citoyens, de
même qu'au nouveau lotisse-

ment «Djenien Diffallah», situé au
nord de Béchar, qui est composé
de plus de 11 000 lots attribués
dans le cadre de l'auto-construc-
tion. M. Ammour s'est entretenu
avec les bénéficiaires des lots
qui lui ont fait part de leurs pré-
occupations en matière de viabi-
lisation de leur lotissement. Le
Médiateur de la République avait
effectué dimanche une visite
similaire dans la wilaya de Beni-
Abbès. Y. H.

Projets et infrastructures réalisés
dans les zones éloignées 

n Les projets et infrastructures réalisés dans les zones éloignées des différentes régions du pays viennent les
désenclaver totalement et améliorer les conditions socio-économiques de leurs populations, a indiqué à Béchar le

Médiateur de la République, Madjid Ammour.  

P lus de 120 demandes de
crédit «Rfig» destiné au
soutien de l'investisse-

ment agricole, déposées par des
agriculteurs de la wilaya de
Chlef, ont été validées, a-t-on
appris auprès de la Direction
locale des services agricoles
(DSA). «Quelque 124
demandes de crédit Rfig pour le
financement de divers projets
d'investissement agricoles, sur
un total de 180 dossiers dépo-
sés, ont été validées dans le
cadre de l'accompagnement des
agriculteurs», a indiqué le direc-
teur du secteur, Mehdi Kouadria.

Le crédit Rfig, pouvant

atteindre le seuil de 30 millions
de DA, est destiné aux agricul-
teurs qui s'engagent à adhérer
à différents programmes de
développement du secteur agri-
cole, à travers l'introduction de
technologies modernes et le
respect de l'itinéraire technique
de différentes productions agri-
coles. M. Kouadria a évoqué,
à l'occasion, les différentes
prestations assurées par le gui-
chet unique ainsi que les facili-
tations et le soutien assuré par
l'Etat, notamment pour la filière
céréalière dont la subvention
des prix  des engrais et des
semences.

Le DSA a, par ailleurs, assu-
ré la «mobilisation de tous les
moyens nécessaires pour la
réussite de la campagne
labours-semailles», dont le
coup d'envoi a été donné, mer-
credi dernier à partir de la
ferme-pilote «Si Yahi» de la
commune de Lebiedh Medjadja  

La superficie affectée cette
année à la culture céréalière est
estimée à près de 64 000 ha, a-
t-il ajouté, soulignant que la
DSA s'attend à une production
prévisionnelle de 1,3 million qx
de céréales cette saison. A
noter, également, le lancement,
par la même direction, d'un pro-

gramme de sensibilisation au
profit des agriculteurs, sur
notamment les bonnes pra-
tiques agricoles dans la filière
céréalière et les différents pro-
blèmes et maladies touchant
cette culture.

A ce titre, une rencontre sur
ce thème a été organisée au
Centre de formation profession-
nelle et d'apprentissage (CFPA)
de Ténès, par des techniciens
de l'Institut technique des
grandes cultures de Khemis
Miliana (wilaya d'Ain Defla) et de
la Station régionale de protec-
tion des végétaux de Chlef. 

Racha B.

Chlef

Validation de plus de 120 demandes
de crédit «Rfig»

L a zone industrielle de Sidi
Bel-Abbès sera raccordée
au réseau de gaz naturel

pour répondre aux attentes des
opérateurs économiques qui y
sont domiciliés, a-t-on appris,
lundi, auprès de la wilaya. Des
instructions ont été données à la
Direction de la société de distri-
bution de l'électricité et du gaz
par le wali, Samir Chibai, lors de
sa visite d'inspection à la zone

industrielle de Sidi Bel-Abbès, en
vue du lancement des travaux de
raccordement de la zone au
réseau de gaz naturel afin de
donner une impulsion aux acti-
vités économiques et générer
des emplois, a-t-on indiqué de
même source. La visite de M.
Chibai a ciblé une dizaine d'en-
treprises économiques activant
dans divers domaines, où il a
pris connaissance des préoc-

cupations des opérateurs éco-
nomiques et s'est engagé à les
résoudre dans les plus brefs
délais et lever ainsi les obs-
tacles entravant le lancement
des activités industrielles.

Des préoccupations liées au
foncier industriel, au raccorde-
ment aux réseaux vitaux ont été
soulevées, ajoutés à cela les
problèmes bureaucratiques
auxquels se trouvent confron-

tés les investisseurs. Le wali a
instruit toutes les directions
concernées au niveau local à
résoudre tous les problèmes
enregistrés, tandis que ceux
qui sont résolus au niveau cen-
tral seront portés à la connais-
sance des autorités concer-
nées.

Concernant l'assainissement
du foncier industriel, la même
source a expliqué qu'il sera fait

appel à la justice afin de récu-
pérer les biens immobiliers
industriels non exploités.

Enfin, le wali s'est enquis,
lors de sa visite dans cette zone,
de quelques investissements pri-
vés réussis, soulignant la néces-
sité de faciliter la mission des
investisseurs, de les guider et
d'accompagner leurs projets
d'investissement.

Yanis G.

Sidi Bel-Abbès
Raccordement prévu de la zone industrielle au réseau de gaz de ville
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Festival national de la poésie féminine 

Par Abla Selles

L
a nécessité de promou-
voir le Festival national
de la poésie féminine et
d'adopter une approche

économique de la question cul-
turelle a été soulignée, lundi à
Constantine, par le conseiller et
représentant de la ministre de la
Culture et des Arts, Smaïl Ibrir.

Dans une déclaration à l'APS
en marge de l'ouverture de la 12e

édition du Festival national de la
poésie féminine à la maison de la
culture Malek-Hadad, à
Constantine, sous le slogan
«Dame de la poésie, dame du
patrimoine», M. Ibrir a mis l'ac-
cent sur «l'importance d'adapter
ce type de festivals à l'approche
économique propre à la culture
en Algérie pour parvenir à l'auto-
nomie financière lors des pro-
chaines éditions».De son côté, le
wali, Abdelkhalek Sayouda, a
exprimé lors de l'ouverture du
festival l'intérêt accordé par les
autorités locales pour le succès,
le soutien et l'accompagnement
de cette manifestation et lui
assurer une périodicité annuelle.

La cérémonie d'ouverture a
été marquée par un spectacle

théâtral retraçant l'histoire de la
ville de Constantine et la riches-
se de son patrimoine, un concert
de malouf constantinois et des
lectures poétiques.

Selon la commissaire du festi-
val, Amira Deliou, l'objectif de la
manifestation qui regroupe 40
poétesses est d'offrir à ces
artistes algériennes un espace
spécifique de récital, de ren-
contre et d'échange d'expé-
riences pour promouvoir la poé-
sie féminine.

Organisé sous l'égide de la
ministre de la Culture et des Arts
et du wali de Constantine, le fes-
tival de quatre jours s'inscrit dans
le cadre de la célébration du
soixantenaire de l'indépendance.

A. S. 

Promouvoir la manifestation et «adopter une
approche économique de la question culturelle» 

S eize pays arabes et étran-
gers devront prendre part
à la première édition du

Théâtre de désert «Nuits interna-
tionales», prévue du 21 au 26
décembre prochain dans la
wilaya d'Adrar, à l'initiative de
l'association théâtrale «Forsane
Rokh» (Cavaliers de la Planche),
sous l'égide du ministère de la
Culture et des Arts, a-t-on appris
lundi des organisateurs.

Regroupant également des
troupes théâtrales du pays, en
plus de la participation de la
Palestine et de la République
arabe sahraouie démocratique
(RASD) en tant qu'invités d'hon-
neur, cette manifestation tend à
mettre en valeur, hors des repré-
sentations classiques, l'espace
saharien dans le spectacle théâ-
tral et son intégration dans les
facettes culturelles, a indiqué le
président de l'association,
Cheikh Akbaoui.

Le programme prévoit égale-
ment l'animation des représenta-
tions théâtrales à travers diffé-

rents sites et endroits sahariens
et oasiens, servant de planches
naturelles, dont les dunes de
sables, les palmeraies, les
grottes, les vieux ksour et places,
pour conférer une vocation au
théâtre de proximité permettant à
la population locale d'apprécier
de près les spectacles.

En outre, cette nouvelle
approche en plein air désertique
permettra également aux
troupes et comédiens d'appré-
cier la beauté des paysages, des
potentialités sahariennes natu-
relles, dans l'optique de vulgari-
ser le tourisme saharien et l'éco-
tourisme, d'autant que cet évé-
nement donnera lieu à des cam-
pagnes de boisement et d'un
marathon en l'honneur des parti-
cipants à travers un circuit riche
en atouts touristiques, en plus de
l'organisation d'un marché de
produits d'artisanat.

Placée sous le signe
«Dialogue», cette manifestation
culturelle prévoit également des
ateliers de formation sur la

comédie, la scénographie, l'écri-
ture dramatique, le langage cor-
porel (chorégraphie) et le clown,
à animer par des experts en
théâtre de renommée mondiale.

De même, un colloque sur
l'exploitation du patrimoine cultu-
rel populaire dans le théâtre,
mise en valeur des genres folklo-
riques, des traditions et us, fierté
de la région, figurent au pro-
gramme de cette manifestation
culturelle internationale.

L'on relève également la parti-
cipation d’experts mondiaux et
hommes de lettres chargés 
d'évaluer, à travers un jury inter-
national, les meilleures représen-
tations auxquelles seront décer-
nés les onze prix retenus pour
l'évènement aux effigies des
grands personnages et noms du
théâtre, dont le metteur en scène
roumain Mihai Constantin Ranin,
ami de l'Algérie. Mettant à profit
cette occasion, M. Akbaoui s'est
félicité de l'accompagnement et
du soutien accordé à l'organisa-
tion de cet évènement culturel

par le ministère de la Culture,
des autorités locales et les
acteurs dans le domaine de la
culture, en vue de rehausser
cette manifestation saharienne,
vitrine sur la splendeur du
Sahara algérien regorgeant de
potentialités culturelles et
humaines prometteuses.

Présidant une réunion de
coordination ayant regroupé au
siège de la wilaya les différents
organismes et acteurs, en pré-
sence de représentants du
ministère de la Culture et des
Arts, le wali d'Adrar, Larbi
Bahloul, a fait savoir que tous les
dispositions et préparatifs pour
la réussite de cet événement cul-
turel international ont été réunis,
y compris un budget et un com-
missaire. Dans l’objectif de réus-
site de cette manifestation, les
commissions chargées des pré-
paratifs ont également été mises
en place en vue de faire de cet
évènement international une
valeur ajoutée aux manifesta-
tions théâtrales.            Ghani Y.

Adrar/Théâtre du désert 

Seize pays aux «Nuits internationales»

D eux Américains, dont une
femme qui avait déjà été
arrêtée vendredi et lais-

sée en liberté provisoire, ont été
arrêtés au Guatemala en posses-
sion de 166 pièces archéolo-
giques maya précolombiennes,
a annoncé, lundi, la justice gua-

témaltèque. «Stephanie Allison
Jolluck et Giorgio Salvador
Rossilli ont été arrêtés en flagrant
délit, alors qu'ils transportaient
dans un véhicule 166 pièces
(maya) qui, selon un archéo-
logue de la direction générale du
Patrimoine culturel, sont à 90 %

authentiques», a indiqué le par-
quet dans un communiqué.

M. Rossilli, 62 ans, et Mme

Jolluck, 49 ans, tous deux rési-
dents au Guatemala, ont été
arrêtés dimanche soir dans la
ville touristique de l'époque colo-
niale Antigua Guatemala, à 45

km au sud-ouest de la capitale,
dans le cadre d'une enquête sur
un trafic d'articles archéolo-
giques.

Les autorités n'ont pas préci-
sé la période des objets saisis, ni
la région d'où ils proviennent.

M. O.

Guatemala
Deux Américains arrêtés avec 166 pièces archéologiques maya

 La cérémonie d'ouverture a été marquée par un spectacle théâtral retraçant l'histoire de la ville de Constantine et la
richesse de son patrimoine, un concert de malouf constantinois et des lectures poétiques.

Festival du théâtre d'Abidjan 
Le monodrame

«Kiyass ou labès»
en compétition 

«Kiyass ou labès», une comédie
sur la condition sociale des
petites bourses et leur droit au
bonheur, est sélectionnée en
compétition officielle du 10e

Festival international du théâtre
d'Abidjan en Côte d'Ivoire, prévu
du 18 au 27 novembre, a indiqué
son metteur en scène. 
Produit en 2019 par la
coopérative artistique «Le théâtre
Rocher noir» de Boumerdès, ce
spectacle mis en scène par
Abdelghani Chentouf sur un
texte d'Ahmed Rezzak, met en
scène les déboires d'El Ayachi
(rôle tenu par Faouzi Bait),
masseur dans un bain maure,
étalant ses tourments causés par
Romana (personnage suggéré)
qu'il avait croisée du regard dans
un bus. Organisé depuis 2010, le
Festival international du théâtre
d'Abidjan réunit chaque année
des professionnels du 4e art du
monde entier, en plus des
spectacles présentés en
compétition, la programmation
prévoit d'autres activités et
rencontres sur le théâtre. 

Racim C.

Audiovisuel
L'Arav décide de

fermer la chaîne TV
«Al Adjwaa»

L'Autorité de régulation de
l'audiovisuel (Arav) a décidé de
fermer définitivement la chaîne
TV «Al Adjwaa», a-t-on appris
lundi soir auprès de l'Autorité.
La décision de fermeture a été
prise après la diffusion par cette
chaîne, dimanche soir, «de
scènes offensantes et contraires
aux valeurs de notre société et à
notre religion», précise-t-on de
même source.

R. C. 
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Par Rosa C. 

D
eux autres étudiants
ont été blessés, dont
l'un grièvement, a pré-
cisé le président de

cette université, Jim Ryan.
Le chef de la police locale,

Timothy Longo, a ajouté que le
suspect, Christopher Darnell
Jones Jr, un étudiant de l'univer-
sité âgé de 22 ans, avait été arrê-
té et inculpé pour meurtre.

Il a été interpellé dans une
banlieue de Richmond, à une
centaine de kilomètres du cam-
pus principal de l'Université de
Virginie (UVA) à Charlottesville,
selon la police du comté de
Henrico.

Une équipe d'UVA chargée
d'enquêter sur les étudiants pou-
vant poser une menace sécuritai-
re avait déjà été saisie au sujet
de M. Jones Jr, après un signale-
ment indiquant qu'il possédait un
pistolet, mais aucune arme 
n'avait été retrouvée, a précisé
Timothy Longo.

La fusillade a eu lieu à bord

d'un bus, au moment où les étu-
diants revenaient d'une excur-
sion où ils avaient assisté à une
pièce de théâtre, a indiqué de
son côté le président Jim Ryan.

Le campus, bouclé toute la
nuit et quadrillé par des
patrouilles et des hélicoptères à
la recherche du suspect avant
son arrestation, a désormais rou-
vert, a souligné M. Ryan. Les
cours de la journée ont été annu-
lés.

La Maison-Blanche a fait part
lundi de ses condoléances aux
familles des victimes, condam-
nant «une fusillade insensée» et
appelant le Congrès à un durcis-
sement des lois sur les armes
individuelles.

«Trop de familles à travers
l'Amérique doivent supporter le
terrible fardeau de la violence par
armes à feu», a écrit la porte-
parole de l'exécutif, Karine Jean-
Pierre, dans un communiqué.
«Nous devons interdire les fusils
d'assaut pour retirer ces armes
de guerre des rues américaines»,

a-t-elle poursuivi.
«C'est un jour d'une tristesse

inouïe», a déclaré pour sa part
Tim Ryan. «Toute l'université est
en deuil ce matin».

Il a appelé ceux ayant «besoin
d'aide» à faire appel aux res-
sources déployées par l'universi-
té, notamment un soutien psy-
chologique.

Le gouverneur de Virginie,
Glenn Youngkin, évoquant sur
Twitter une «tragédie horrible où
les vies des familles ont été trans-
formées pour toujours», a salué
le travail des forces de l'ordre
ayant conduit à l'arrestation.

Les fusillades en milieu sco-
laire sont courantes aux États-
Unis, et relancent chaque fois le
débat sur un meilleur encadre-
ment des armes à feu.

En avril 2007, une telle tragé-
die avait déjà frappé la Virginie :
un étudiant déséquilibré avait
abattu 32 personnes sur le cam-
pus de l'université Virginia Tech,
à Blacksburg, avant de se suici-
der.

Le sénateur démocrate de
Virginie, Tim Kaine, s'est dit lundi
sur Twitter «profondément ému
d'apprendre que de nouveaux
habitants de Virginie ont été
anéantis par la violence par

armes à feu». L'émotion provo-
quée par ce drame a été encore
amplifiée par l'annonce de la
découverte dimanche des corps
sans vie de quatre étudiants d'un
autre établissement, l'Université
de l'Idaho (nord-ouest).

«C'est avec une grande tris-
tesse que je partage avec vous
l'information dont l'université a
été notifiée aujourd'hui sur la
mort de quatre étudiants de
l'Université de l'Idaho qui vivaient
hors du campus et auraient été
victimes d'homicide», a déclaré
le président de cet établisse-
ment, Scott Green, dans un com-
muniqué. La police de la ville de

Moscow, où ont été retrouvés les
corps, a ouvert une enquête.

Les forces de l'ordre considè-
rent toutefois que la situation ne
présente pas de «menace direc-
te», a ajouté M. Green.

Un troisième incident a ajouté
aux tensions lundi matin, lorsque
l'université Oakland, près de
Detroit, dans le Michigan (nord),
avait demandé à ses étudiants et
personnels de ne pas se rendre
sur son campus, où la police
recherchait deux suspects
armés, avant d'indiquer
quelques heures plus tard que
tout était revenu à la normale.

R. C. 

États-Unis

L es États-Unis ont annoncé
lundi augmenter jusqu'à
10 millions de dollars la

récompense permettant de loca-
liser trois chefs des shebab en
Somalie, théâtre d'une sanglante
recrudescence d'attaques du
groupe islamiste radical ces der-
nières semaines.

«Le programme de récom-
penses pour la justice du dépar-
tement d'État des États-Unis (...)
augmente ses offres de récom-
penses jusqu'à 10 millions de
dollars chacune pour des infor-
mations permettant d'identifier ou
de localiser les principaux diri-
geants shebab Ahmed Diriye,
Mahad Karate et Jehad Mostafa»,
indique le communiqué de l'am-
bassade américaine au Kenya.

Cette récompense s'applique
également à toute information
«conduisant à la perturbation des
mécanismes financiers des she-
bab», ajoute l'ambassade améri-
caine.

Il s'agit de «la première fois
que le département (d'État) offre
une récompense pour des infor-
mations sur les réseaux finan-
ciers d'al-Shabaab», ajoute-t-elle.

Ahmed Diriye est depuis 2014
le chef des shebab, groupe isla-
miste lié à Al Qaïda qui mène

depuis 15 ans une insurrection
contre le gouvernement fédéral
pour instaurer la loi islamique en
Somalie. Il était visé jusqu'à pré-
sent par une récompense de six
millions de dollars.

Mahad Karate est considéré
comme le numéro 2 du mouve-
ment. Jehad Mostafa, citoyen
américain qui a résidé en
Californie, est lui considéré
comme l'un des principaux ins-
tructeurs militaires et un «chef de
file dans l'utilisation d'explosifs
pour les attentats».

«Le FBI estime que Mostafa
est le terroriste le plus haut gradé
de nationalité américaine com-
battant à l'étranger», précise l'am-
bassade.

Cette annonce intervient alors
que la Somalie fait face à un san-
glant regain d'attaques des she-
bab, qui ont juré la perte du gou-
vernement fédéral soutenu par la
communauté internationale.

La dernière en date, un
double attentat à la voiture pié-
gée dans la capitale Mogadiscio
le 30 octobre, a fait 121 morts et
333 blessés selon l'ONU citant
lundi des chiffres officiels soma-
liens, l'attentat le plus meurtrier
dans le pays depuis 2017.

Lundi, le Haut commissaire

de l'ONU aux droits de l'homme,
Volker Turk, a déclaré que plus
de 600 civils avaient été tués
cette année dans des attaques
menées par le groupe dans ce
pays instable de la Corne de
l'Afrique.

Il s'agit du bilan le plus élevé
depuis 2017 et une hausse de
plus de 30 % par rapport à 2021.

Ces attaques sont menées en
riposte à une offensive de l'ar-
mée somalienne, appuyée par
des milices claniques locales,
qui a permis de reprendre du ter-
rain aux shebab dans le centre
du pays.

L'armée américaine mène
régulièrement des frappes
aériennes contre des positions
shebab, en appui de cette offen-
sive.

Le président somalien
Hassan Sheikh Mohamoud avait
promis mi-août «une guerre tota-
le» pour éliminer les shebab et
appelé la population à se «tenir à
l'écart» des zones contrôlées par
les islamistes qui allaient être
visés par de prochaines offen-
sives, après une sanglante
attaque – longue de plus d'une
trentaine d'heures – contre un
hôtel à Mogadiscio qui a fait au
moins 21 morts et 117 blessés.

Les États-Unis offrent 10 millions de dollars
pour des informations sur les chefs shebab

Somalie

Trois membres d'une équipe universitaire 
de football américain abattus, le suspect arrêté
 Trois membres de l'équipe de football américain de l'Université de

Virginie, dans l'est des États-Unis, ont été tués dimanche soir lors d'une
fusillade dont le suspect, un ex-membre de l'équipe, a été arrêté, ont

indiqué, lundi, les autorités lors d'une conférence de presse.

L a guerre en Ukraine qui a débuté le 24 février dernier ne
semble pas sur le point de se terminer, alors que le ministre
des Affaires étrangères russe, Sergueï Lavrov, présent au

G20 en Indonésie, a de nouveau écarté l'idée de négocier avec
Kiev pour le moment. Le chef de la diplomatie russe a en effet
jugé hier, en marge du Sommet du G20 en Indonésie, «irréalistes»
les conditions ukrainiennes pour entamer des pourparlers pour
mettre fin à la guerre. «Tous les problèmes proviennent de la par-
tie ukrainienne qui refuse catégoriquement des négociations et
avance des revendications manifestement irréalistes et pas en
adéquation avec la situation», a-t-il déclaré. Il a affirmé l'avoir
signifié au président français, Emmanuel Macron et au chancelier
allemand, Olaf Scholz, lors «de courtes conversations» au cours
du G20. Selon lui, «le processus de règlement (du conflit) est frei-
né par l'Ukraine». L'Ukraine, pour sa part, réclame le retrait des
troupes russes de son territoire et le retour de son intégrité terri-
toriale, alors que Moscou a revendiqué l'annexion de quatre
régions ukrainiennes fin septembre, en plus de la péninsule de
Crimée annexée en 2014. Le président ukrainien Volodymyr
Zelensky a signifié, suite à ces annexions, qu'il ne négocierait pas
avec Vladimir Poutine. Des contre-offensives militaires ont permis
à l'Ukraine, armée par ses alliés occidentaux, de reconquérir des
territoires perdus, forçant la Russie à d'humiliantes retraites.
Lavrov a dénoncé, en outre, le caractère «russophobe» de l'inter-
vention de M. Zelensky devant le G20. Sergueï Lavrov a égale-
ment accusé une fois de plus l'Occident de mener une «guerre
hybride» contre la Russie en usant de l'Ukraine. Il a répété que
Moscou avait été obligé de lancer son offensive contre son voisin
pour se défendre et protéger les populations russophones. Le
chef de la diplomatie russe a indiqué en outre que, selon lui, les
États-Unis ne préparaient pas de négociations de paix sur
l'Ukraine. «Concernant les informations selon lesquelles les
Américains préparent des pourparlers, ces rumeurs apparaissent
régulièrement, puis disparaissent», a-t-il dit. Ceux qui espèrent
une résolution prochaine du conflit devront encore attendre, sur-
tout que, contrairement aux prévisions, la Russie ne faiblit pas
dans sa détermination. Reste à voir si un allongement de la guer-
re va pousser des nations tierces, notamment européennes et
américaine, à prendre part au conflit et à se positionner militaire-
ment contre Moscou, quitte à provoquer une guerre de grosse
ampleur ayant des répercussions sur la planète entière. F. M.

Par Fouzia Mahmoudi Conflit

Commentaire 
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Match amical Algérie-Mali ce soir

Les Verts pour confirmer
leur réveil 

La direction de l'ES Sétif
(ligue professionnelle 1 de foot-
ball) a désigné  Moufdi
Cherdoud à la tête du staff tech-
nique à titre temporaire, jusqu'à
ce qu'elle tranche sur la question
du départ ou du maintien du
technicien égyptien Hossam Al
Badry, a affirmé, lundi, le coordi-
nateur général du club, Amar
Barnaoui. L'administration du
club est parvenue à un accord en
vertu duquel l'entraîneur Moufdi
Cherdoud dirigera l'ESS à comp-
ter de la séance de reprise pré-
vue ce lundi au stade 8-Mai-1945
de Sétif, a précisé Bernaoui. La
même responsable a ajouté que
Cherdoud sera assisté par le pré-
parateur physique Khaled Chiah
et l'entraîneur des gardiens
Azzedine Berarma jusqu'à la fin
du délai (fin novembre courant)
fixé par Hossam Al Badry pour

régulariser les questions sur les-
quelles il s'était mis d'accord
avec la direction du club.
Hossam Al Badry avait évoqué à
plusieurs reprises qu'il quitterait
la barre technique du club si les
conditions matérielles restaient
inchangées. Après la victoire 3-1
de l'ESS contre le Paradou AC en
déplacement pour le compte de
la 11e journée, le technicien
égyptien a exigé le règlement de
la situation financière des
joueurs qui n'ont pas perçu leurs
droits depuis le début de la sai-
son. Bernaoui a affirmé que l'ad-
ministration tient au technicien
Hossam Al Badry au regard du
projet sportif qu'elle a conçu
avec lui et a convenu avec le
nouveau coach de lui confier le
poste d'entraîneur adjoint en cas
de renoncement d'Al Badry à sa
décision de partir.

Par Mahfoud M.

C
e match est très
important pour le
coach national,
Djamel Belmadi, qui a

souligné qu'il fallait reconstruire
à nouveau et se relancer. Il a

donc fait appel à de nouveaux
joueurs, tel le défenseur de la
formation italienne du
Sampdoria, Mehdi Leiris, en plus
de la convocation de l'attaquant
du CR Belouizdad, Karim Aribi,
qui fait l’objet de critiques de la
part du public, même si l'entraî-
neur national le soutient et pense
qu'il peut rendre service à la
sélection nationale de par son
opportunisme et son dynamisme
sur le front de l'attaque. Ramy
Bensebaïni, défenseur du
Borussia Mönchengladbach,
déclaré positif au Covid, sera mis
en quarantaine pendant
quelques jours et sera du coup
forfait pour ces deux matchs
amicaux que disputera l'EN. De
son côté, le gardien de but de
Damac FC (Arabie saoudite),
Mustapha Zeghba, qui fait partie
des quatre portiers retenus pour

ce stage, est blessé et n'est pas
sûr de prendre part à ces deux
rencontres. Deux autres joueurs
ne seront pas du rendez-vous,
car n'étant pas libéré par  leurs
clubs respectifs.  L'ailier interna-
tional Adam Ounas (Lille OSC/
France) et le portier Alexandre
Oukidja (FC Metz/ France) ont
été retenus par leurs clubs res-
pectifs et ne pourront pas hono-
rer la convocation de l'équipe
nationale en vue des deux
matchs amicaux prévus face au
Mali et à la Suède. Malgré cela,
Belmadi devrait trouver la solu-
tion et faire confiance à des élé-
ments qui se trouvent dans la
liste élargie. Les Verts ont besoin
de ce genre de confrontations
pour continuer à se préparer en
prévision des éliminatoires de la
CAN 2023 de Côte d'Ivoire. 

M. M.

 L'équipe nationale algérienne croisera le fer ce soir (20h30) avec
le Mali, pour le compte d'un match amical abrité par le nouveau
stade Miloud-Hadefi d'Oran. Ayant digéré depuis quelque temps

déjà leur élimination au Mondial 2022 du Qatar, les Verts s'attellent
à préparer l'avenir et à confirmer leur redressement. 
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Les Verts pour préparer les
prochaines échéances  

ES Sétif 

Moufdi Cherdoud, entraîneur provisoire 

La Ligue Régionale de
Constantine, après étude de l'af-
faire AS Aïn M'lila-JS Jijel dans le
cadre du dernier tour régional
de la Coupe d'Algérie, a acté la
qualification par forfait des
Jijiliens aux dépens des Rouge
et Noir, qui ne s'étaient pas pré-
sentés sur le terrain le jour du
match, a annoncé, lundi, la
Ligue nationale de football ama-
teur (LNFA). Le match devait se

jouer initialement le vendredi 11
novembre au stade d'El Milia,
avant d'être reprogrammé le
dimanche 13 novembre, au
stade Harche d'El Eulma.
Cependant, les officiels du
match ont constaté l'absence de
l'AS Aïn M'lila lors de cette
seconde programmation, d'où le
transfert du dossier vers la
Commission de l'organisation
de la Ligue régionale de

Constantine, qui après étude de
l'affaire a prononcé la qualifica-
tion de la JSD. Outre son élimi-
nation de cette édition 2022-
2023 de la Coupe d'Algérie,
«l'ASAM a écopé d'une amende
de 100 000 DA et sera suspen-
due de l'édition 2023-2024 de
ladite compétition», a encore
annoncé la LNFA dans un com-
muniqué diffusé sur son site offi-
ciel. 

Coupe d'Algérie  / Dernier tour régional - Affaire ASAM-JSD 

Gain de match pour Jijel 

L e sélectionneur de l'équi-
pe nationale de football A'
composée de joueurs

locaux, Madjid Bougherra, s'est
montré satisfait du rendement de
ses joueurs, vainqueurs
dimanche soir en amical face à
la Syrie (1-0) à Sharjah (Emirats
arabes unis), estimant que «tout
le monde pouvait prétendre à
une place dans le onze de
départ», en vue du Championnat
d'Afrique des nations CHAN-
2022 (reporté à 2023, NDLR)
prévu en Algérie (13 janvier-4
février). «J'ai la chance d'avoir
des joueurs qui peuvent tous
jouer, ça donne l'occasion à tout
le monde d'engranger cette
expérience de jouer ensemble,
d'avoir des automatismes. Il y a
encore une marge de progres-

sion. Le plus important c'est 
d'être prêts le jour J», a indiqué
Bougherra dans un entretien dif-
fusé lundi sur la chaîne officielle
YouTube de la Fédération algé-
rienne (FAF). Pour son premier
test amical, l'équipe A' s'est
imposée grâce à un but signé
Houssam-Eddine Mrezigue
(73e). Deux autres rendez-vous
sont inscrits au menu des
locaux aux Emirats : samedi
face à la Sierra-Leone au
Fujaïrah Club (16h00), et le ven-
dredi 25 novembre face au
Koweït, au Dubaï Police
Stadium (16h00). «Nous avons
affronté une équipe syrienne
composée de joueurs d'expé-
rience, qui ont opté pour un
bloc bas afin de profiter de nos
erreurs et repartir ensuite en

attaque. La concentration de
mes joueurs et la possession de
balle constituaient le point posi-
tif de cette rencontre, ils étaient
patients. Nous avons eu plu-
sieurs opportunités jusqu'à la
belle action de Mrezigue qui a
réussi à débloquer la situation.
C'était un match plein, même s'il
y eu quelques déchets liés à la
fatigue», a-t-il ajouté. Et d'en-
chaîner : «Je suis très satisfait
de la prestation des joueurs, ils
ont appliqué ce qu'on voulaient
faire sur le terrain. Il ne faut sur-
tout pas s'enflammer. Nous
allons continuer à travailler avec
en ligne de mire le prochain
match face à la Sierra-Leone.
Les joueurs veulent progresser,
nous avons un groupe où tout le
monde peut jouer. Je suis très

content de leur maturité». Lors
du CHAN, l'Algérie évoluera
dans le groupe A, domicilié au
stade de Baraki, en compagnie
de la Libye, de l'Ethiopie et du
Mozambique. Les joueurs du
sélectionneur Madjid
Bougherra entameront le tour-
noi le vendredi 13 janvier face à

la Libye (17h00). Pour rappel,
les 18 pays participant à cette
compétition ont été scindés en
trois groupes de quatre et deux
groupes de trois. Les deux pre-
miers des groupes A, B, et C,
ainsi que les premiers des
groupes D et E, se qualifieront
pour les quarts de finale. 

CHAN 2022 
Bougherra : «Nous avons un groupe où tout le monde peut jouer»

«Je suis très honoré et fier de
porter les couleurs de l'Algérie,
le pays de mes parents et de
mon grand-père. Je suis
conscient de ce que je peux
apporter à l'équipe. J'arrive avec
beaucoup de détermination et
d'enthousiasme pour aider l'équi-

pe nationale. Tactiquement, je
me sens apte à jouer à plusieurs
postes sur le terrain, en défense
ou au milieu de terrain.
Maintenant il faut se concentrer
sur les deux matchs amicaux à
venir et penser aux prochaines
échéances».

Mehdi Leiris (Milieu / Sampdoria - Italie) 

«Honoré de jouer pour l'EN»
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Par Thinhinane Khouchi

L’Algérie est classée parmi
les pays les plus défici-
taires en eau. De par son

appartenance à la zone géogra-
phique du «Middle-Est and North
Africa (MENA)» et la quasi-totali-
té de son territoire (87 %) classé
en zone désertique, sa pluvio-
métrie moyenne annuelle varie
de 1 600 mm dans l’extrême
nord-est à 12 mm à l’extrême
sud-ouest. Néanmoins, la pluvio-
métrie moyenne du territoire,
toutes zones confondues, n’est
que de l’ordre de 89 mm.
Intervenant, hier, sur les ondes
de la Radio nationale, le membre
du haut Conseil scientifique et

professeur à l’Ecole supérieure
d’agronomie, Brahim
Mouhouche, a indiqué que «le
manque d’eau n’est pas passa-
ger, parce que l’Algérie se retrou-
ve dans la zone la plus sèche au
monde». Par ailleurs, l’invité de la
Chaîne 3 a estimé que «le
recours au dessalement de l’eau
de mer et la création de l’Agence
nationale décidée par le Conseil
des ministres, est une solution
rassurante», citant, à ce propos,
l’exemple de l’Arabie saoudite
qui a réussi grâce à cette tech-
nique à assurer sa sécurité
hydrique. Il a également affirmé
que l’Algérie peut bien réussir
dans cette démarche, d’autant
qu’elle dispose déjà d’une expé-
rience non négligeable. «Il y a
15 ans de cela, on ne savait
même pas ce qu’était un dessa-
lement et aujourd’hui, a-t-il dit, 
17 %, soit 6 millions d’Algériens,
bénéficient de l’eau qui provient
des stations de dessalement,
grâce à une production de 2,6
millions de M3 par jour». Avec la
mise en service des nouvelles
stations annoncées par les pou-
voirs publics, l’alimentation en
eau potable sera assurée à hau-
teur de 70 % par les eaux dessa-
lées, a-t-il indiqué, insistant, tou-
tefois, sur la nécessité de préser-
ver cette ressource et de la
consacrer exclusivement à l’ali-
mentation en eau potable du fait
de la cherté de l’entretien des
stations de dessalement. La
consommation en eau potable
(AEP) représente seulement 

0,7 %, tandis que les secteurs
industriel et agricole consom-
ment près de 85 % de cette res-
source, précise le professeur,
appelant à l’utilisation des res-
sources souterraines pour l’irri-
gation. Par ailleurs, il est à rap-
peler que le gouvernement a
examiné, lors de sa réunion mer-
credi dernier présidée par le
Premier ministre, Aïmene
Benabderrahmane, un projet de
décret exécutif portant création,
organisation et fonctionnement
de l’Agence nationale de dessa-
lement de l’eau. Selon un com-
muniqué des services du
Premier ministre, ce projet de
texte vient en application des
orientations du président de la
République relatives à la straté-
gie nationale de développement
des ressources en eau non
conventionnelles. Ainsi, la créa-
tion de cette agence «renforcera
et harmonisera les instruments
nationaux dédiés au développe-
ment de l’activité de dessale-
ment de l’eau», a-t-on ajouté.
Cette agence aura comme mis-
sions, notamment, de réaliser
des stations de dessalement de
l’eau et d’en assurer la gestion et
la maintenance, de superviser
les études stratégiques en
matière de dessalement de l’eau
et de mettre l’eau produite au
niveau des stations de dessale-
ment de l’eau à la disposition
des organismes chargés de la
distribution de l’eau, a précisé la
même source.

T. K.

Le pays étant dans la zone la plus sèche au monde

Le manque d’eau «n’est pas
passager» en Algérie… 

 Au moment où il estime que «le recours au dessalement de l'eau de
mer et la création de l'agence nationale, décidée par le Conseil des
ministres, est une solution rassurante», le membre du haut Conseil
scientifique et professeur à l'Ecole supérieure d'agronomie, Brahim

Mouhouche, a indiqué que «le manque d'eau n'est pas passager, parce
que l'Algérie se retrouve dans la zone la plus sèche au monde».

LE PÔLE pénal et écono-
mique du tribunal de Sidi
M’hamed (Alger) a condamné,
hier, l’ancien P-DG de Sonatrach,
Abdelmoumen Ould Keddour, à
une peine de 15 ans de prison
ferme, assortie d’une amende
d’un million de dinars dans une
affaire de corruption liée à l’ac-
quisition de la raffinerie
d’Augusta. Dans la même affai-
re, son fils Nassim Ould Keddour
a été condamné à une peine de
10 ans de prison ferme, assortie

d’une amende de trois millions
de dinars avec confirmation du
mandat d’arrêt international
émis à son encontre, alors que
l’épouse d’Abdelmoumen Ould
Keddour, Anissa Ouabdessalam,
a écopé d’une peine de deux
ans de prison ferme et d’une
amende de deux millions de
dinars. Deux peines de 3 et 7
ans de prison ferme ont été pro-
noncées contre deux accusés,
alors qu’un autre accusé a été
acquitté. Slim O.

Tribunal de Sidi M'hamed  

15 ans de prison ferme contre l'ancien P-DG
de Sonatrach, Abdelmoumen Ould Keddour

LE GROUPE Sonatrach a
signé, hier à Alger, un contrat 
d’achat et de vente de gaz natu-
rel avec la compagnie slovène
Geoplin, pour la fourniture à la
Slovénie de gaz naturel à travers
le gazoduc reliant l’Algérie à
l’Italie pour une période de trois
ans à partir de janvier 2023.  La
cérémonie de signature s’est
déroulée au siège du Groupe, en
présence du ministre des Affaires
étrangères et de la Communauté
nationale à l’étranger, Ramtane
Lamamra, du ministre de
l’Energie et des Mines, Mohamed
Arkab, de la vice-Première
ministre et ministre des Affaires
étrangères de la Slovénie, Tanjia
Fajon, et du ministre slovène des
Infrastructures, Bojan Kumer.  Cet
accord a été signé par la directri-
ce de la division commercialisa-
tion du gaz, Samia Hamadache
et l’administrateur de Geoplin,
Mitja Bitenc, en présence du 

P-DG de Sonatrach, Toufik
Hakkar. «Cet accord permet à
Sonatrach, d’une part, de recon-
quérir une part du marché slovè-
ne qu’elle a approvisionné en gaz
naturel à travers le Gazoduc
Enrico Mattei entre 1992 et 2012,
et d’autre part, de contribuer à la
satisfaction de la demande de
gaz naturel du marché euro-
péen», a indiqué un communiqué
du Groupe Sonatrach. «L’accord
conclu aujourd’hui, résultat de
discussions fructueuses entre les
deux compagnies, dénote de l’ex-
cellence de leur coopération et
témoigne de leur volonté commu-
ne de consolider leur relation à
long terme», a ajouté la même
source. «Cet accord renforce
également le rôle de l’Algérie en
tant que fournisseur fiable de
long terme du marché euro-
péen», a précisé également
Sonatrach.

Safy T.

Hydrocarbures  

Sonatrach signe un contrat de vente de gaz
naturel avec la compagnie slovène Geoplin

LES SERVICES de Sûreté de
la wilaya d’Alger, représentés
par la brigade de répression de
la criminalité de la police judiciai-
re d’El Biar, ont arrêté une bande
de malfaiteurs composée de 4
individus, spécialisée dans le vol
à main armée, a indiqué, hier,
un communiqué des mêmes
services. Selon le communiqué,
les services de la Sûreté d’Alger,
représentés par la brigade de
répression de la criminalité de la
police judiciaire d’El Biar, ont
procédé à l’arrestation d’une
bande de malfaiteurs composée
de 4 individus, des repris de jus-
tice, qui semaient la terreur au
sein de la population en com-
mettant des actes de sabotage
et de violences et en mettant en
danger la vie d’autrui.
L’opération a permis aux élé-
ments de la brigade de saisir
une arme à feu et un fusil de
chasse, 9 cartouches, une bou-
teille de gaz lacrymogène, des
gants chirurgicaux, un véhicule,
5 téléphones portables et des
sacs en plastique. Après par-

achèvement des procédures
légales en vigueur, les mis en
cause seront présentés devant
le Parquet territorialement com-
pétent, conclut le communiqué. 

Y. N.

Arrestation d'une bande de malfaiteurs
spécialisée dans le vol à main armée

Sûreté d'Alger

SAIDA NEGHZA, présidente
de la Confédération générale des
institutions algériennes, est appa-
rue dans l’édition d’or de Titan of
Africa aux Émirats arabes unis
lors du plus grand événement
africain célébrant l’histoire africai-
ne, la culture et l’excellence de
l’Afrique. En outre, Saida Neghza
s'est vu décerner cette distinction
par l'Ordre «Titan de diamant»
pour le lancement du livre par la
Fédération des Émirats arabes
unis des réseaux africains, en rai-
son de son excellence, de sa
contribution et de son parrainage
des entreprises africaines. Dans

sa deuxième édition, l'ouvrage
met en lumière des personnalités
qui ont travaillé sans relâche pour
promouvoir  leurs communautés
et leurs pays dans divers
domaines économiques,
sociaux, culturels et scientifiques.

M B.

On lui a décerné le badge «Diamond Titan» aux EAU

Saida Neghza domine 
la version or de Titan d'Afrique 


